
Le calendrier de Grădiştea Muncelului 
U ne nouvelle hypothese de correction 

Arh. DINU ANTONESCU 

Dans la site fortifie de Grădiştea Muncelului, tout pres de la citadelle de refuge, se trouve l 'en­
semble de sanctuaires de l'enceinte sacree, aux constructions monumentales datant de l'epoque des 
rois Burebista et Decebal . 

L'une de ces constructions sacrees est le grand sanctu aire circulaire, dont Ies archeologues ont 
saisi l 'interet des le debut du siecle dernier et auquel ils ont attribue, au cours du temps, differentes 
fonctions : temple, amphitheâtre, cirque ou monument funeraire. O'est D. M. Teodorescu qui a ete 
le plus pres de la verite, en le considerant comme un sanctuaire solaire 1• Plus tard, a la suite des 
fouilles archeologiques entreprises par O. Daicoviciu 2 et ses collaborateurs au cours des annees 1950 
-1958, le probleme a ete completement elucide, Ies interpretations de ces chercheurs etaint conside­
rees aujourd'hui comme exhaustives 

L'interet suscite par le monument a conduit a l'idee d'une reconstitution, qui a ete tentee a 
tour de role par Horia Teodoru en 1951 3, par le Pr Hadrian Daicoviciu en 1972 4 et par l'auteur de 
ces lignes en 1976 5• 

Quels que soient cependant leurs points de vue respectifs, le cercle exterieur du sanctuaire, qui 
est fonde sur un rythme et compose de deux anneaux de pierre accoles, a ete accepte integrale­
ment, sans modification aucune, par Ies auteurs des trois projets. En ce qui nous concerne, nous 
l 'avons considere comme la limite de la puissance divine, d'une part, et celle de la distance a laquelle 
le commun des mortels pouvait s 'approcher, de l 'autre. 

Du point de. vue architectural (fig. 1), il est evident que l 'anneau exterieur ne representait 
qu'une cioture, plus precisement une balustrade, conc;,ue selon un rythme de six balustres et d'une 
dalie formant seuil, repete 30 fois. L'alternance de 6 +1 s'integre dans Ies lois de l 'esthetique actuel­
lement encore en vigueur, car toute succession prolongee d'elements semblables - de balustres en 
l 'espece - meme disposes en cercle, engendre la monotonie et est partant inesthetique. Oette verite 
etait parfaitement connue dans l 'antiquite. Aujourd'hui encore, il suffit d'observer une theorie d'ele­
ments - ou, afin de rester dans la sphere du sujet, Ies clâtures courantes e:n bois, mac;,onnerie ou 
8eton - pour constater d'un simple coup d'ceil combie:n il est necessaire d'y i:ntroduire des pauses 
1i l'on veut eviter l 'uniformite et l 'ennui. Disons donc, pour conclure, que du point de vue architec­
tural la_ balustrade du sanctuaire etait conc;,ue correcteme:nt et meme de maniere originale. 

En dehors toutefois de son aspect et de la fonction rituelle qu'elle devait certai:neme:nt avoir, 
la repetition 30 fois du module 6 +1 a frappe tous Ies chercheurs, qui jusqu'a la fin ont adopte 
une these a peu preR commune, a savoir que l 'element circulaire exterieur represente une transposition 
du calendrier traditionnc>l geto-dace, qui etait toujours en vigueur, mais avec certaines corrections 

1 D. 1\1, Teodorescu, ACM IT, 1 930- 1 93 1 ,  p. 45 sqq. 
2 C. D aicoviciu et collab., SCIV, 2, 1 951 , p. 1 1 3  sqq. ; 

SCIV, 3, 1 1152, p. 283 sqq. 
3 H. Teodoru, SCIV, 2, 1 951 , p. 1 1 2, fig. 1 3. 
' H. Daicoviciu, Dacia de la Burebisla la cucerirea roman4 

THRACO·DACICA, lomul I I, Bucureşti, 1 981 , p. 209 - 212. 

(La Dacie depuis Burebista jusqu'a la conquete romaine), 
Bucureşti, 1 972, p. 237, fig. XXX. 

6 D. Antonescu, Arhitectura, 2- 3, 1 977, p. 90 sqq. ; 
SC IVA, 31 , 1 980, 4, p. 499 sqq. 
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Fig. 1 .  Le grand s:wctuaire circulaire de Grădiştea 
M uncelului, plan (d'apres C. Daicoviciu) et perspective, 

hypolhesr de reconstitution. 

imposees par les nouvelles observations astronomiques 
du temps. Cette conclusion est logique, puisqu'il est 
unanimement admis que la balustrade de l 'enceinte 
sacree porte en elle l'essence de la tradition et des 
symbolismes du culte solairc 6• 

On a donc imagine diverses corrections, qui ont 
compris dans leurs calculs la totalite des elements 
composants du sanctuaire, voire chez certains auteurs 
ceux des sanctuaires voisins. Pour notre part, nous 
estimons que l 'interpretation la plus simple et la plus 
claire est celle du Pr Hadrian Daicoviciu 7, suivant 
laquelle Ies 180 balustres de la circonference, divisee 
en 30 intervalles a 6 balustres chacun, representent 
en langage code Ies jours, par Ies balustres, et Ies 
semaines, par Ies groupes de six ; ainsi, la circonfe­
rence complete representait 180 jours repartis en 30 
semaines, c 'est-a-dire la moitie des 360 jours et des 60 
semaines de l 'annee traditionnelle geto-dace. Puis 
l 'auteur divise l 'annee en 12 mois a 30 jours et le mois 
en cinq semaines a six jours, ou sextimanae. 

Or, l 'annee tropique de 3651 5b 48m 5
.
58, 523520, 

calculee aujourd'hui retroactivement 8 par des mesures 
et des appareils speciaux, etait connue approximati­
vement par les peuples de l'antiquite - les Chinois, 
Ies Indiens, les Assyro-Chaldeens et, pour sftr, Ies 
Grecs et les Romains - qui l'avaient etablie, certaine­
ment a la suite d'observations et de calculs pro­
longes, a 365 jours et 6 heures (365, 25 jours). E n  
consequence, l a  o u  etait en vigueur l e  calendrier tra­
d itionnel de 360 jours, il fallut introduire des periodes 
supplementaires destinees a integrer la difference de 
5,25 jours par rapport a l'annee astronomique connue. 
11 est hors de doute que Ies Geto-Daces ont dft, eux 
aussi, faire ces corrections, car si dans des pays au 
climat relativement doux et constant, comme l'Egype 
( ou dans un laps de temps de 1460 ans le N ouvel An 
tombait tous Ies jours de l'annee) le decalage n'avait 
guere de consequences pratiques fâcheuses, en echange 
dans un pays comme la Dacie, aux saisons bien 

marquee et a vocation avant tout agricole, le calendrier, a moins d'etre corrige, devenait au bout de 
peu de temps caduc : en effect, le decalage annuel de 5,25 jours donnait, dans un intervalle de 34 ans, 
une difference d'environ 180 jours, ce qui equivalait pratiquement au renversement nes saisons. 

Les corrections proposees a titre d'hypothese dans differentes etudes, comme celles de, G. Char­
riere, K. Horedt et G. H oredt, ou de A. Popa, et que Hadrian Daicoviciu a analysees dans son ou­
vrage sur « La Dacie depuis Burebista jusqu'a la conquete romaine », completees par les nouvelles 
hypotheses, de 1977 et 1980, de trois chercheurs de l 'Universite de Braşov, E. Poenaru, C. Samoilă 
et S. Bobancu 9, comportent des calculs extremement compliques et il est difficile de croire que Ies 
Geto-Daces aient ete en mesure de Ies effectuer. En outre, ces hypotheses comprennent toutes des 
elements appartenant a des constructions voisines de l'edifice calendrier. 

8 P. Petrescu, M11tive decorative celebre (Moti(s ornemen­
taux celebres), Bucureşti, 1 971 , p. 27 ; R. Vulcănescu, Coloana 
cerului (La colonne celeste), 1 972, p. 25. 

7 H. Daicoviciu, op. cil„ p. 245 sqq. 
� Le calcul a ete e(fectue par l'astronome Ion Corvin 

Slngeorzan pour l'aunee 1 00 n.e., corespondant au regne de 
Decebale. 

9 E. Poenaru, C. Samoilă, S. Bobancu, Magazin istoric, 
1 1 ,  1 977, 6, p. 28 sqq. et 7, p. 24 sqq. ; idem, Calendarul de 
la Sarmizegetusa-Regia (Le calendrier de Sarmizegetusa­
Regia), Bucureşti, 1 980. 
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C'est pourquoi nous avan':(ons une hypothese de lecture et de correcti9ns de l 'annee geto-dace 
- ces dernieres rendues possibles par Ies progres realises dans la mesure du temps - basee unique­
ment sur Ies elements v isibles du cercle exterieur ( la balustrade), qui est l 'expression du calendrier 
dace traditionnel de 360 jours, desormais relegue au rang de symbole. En d'autres termes, nous nous 
proposons de calculer l'annee rectifiee du calendrier de 360 jours, egale a 365,25 jours, rien que dans 
l'espace prevu initialement pour l'ancien calendrier de 360 jours et en con.<>ervant comme elements de 
base ceux etablis par H. Daicoviciu : le pilier-balustre = l'unite-jours, la semaine de si,x jours (sex­
t imana ) , le mois de 30 jours et l'annee de 360 jours. N ous avons note les 30 dalles qui separent les 
30 groupes de six balustres chacun (notes 1 - 6) par A11 A2 • • •  A30 (fig. 2) et nous commen'i<>nR le 
compte des jours par le premier balustre-jour qui fait suite a la <lalle A1 vers A2 (c'est-a-dire dans 

o 2 3 5 1 0  

Fig. 2 .  L e  grand sanctuairc circulaire d e  Grădiştea M u ncel ului ,  l 'anncau cxlfricur, plan el  perspective) 
(d'aprcs C. Daicoviciu).  

le sens trigonometrique, inverse de celui des aiguilles d 'une inontre), dcux rotations completes repre­
sentant l 'annee symbolique dace de 180 x 2 = 360 jours. Le compte se poursuit par les six jours 
( une sextimana ) compris dans l'intervalle .A.1 - A2 . L 'annee 1mivante, comme toute la lecuture se faisait 
sur un ancien modele de calendrier, on recommen':(ait a compter non pas a partir de A2 , mais de 
nouveau a partir de A11 faisant deux nouvelle8 revolutions completes, plus une sextimana. Ainsi, 
l 'annee dace traditionnelle de 360 jours devenait, apres adaptation aux recentes connaissarices astro­
nomiques, de 366 jours, ce qui representait une avance de O, 75 jours = 18 heures par an, par rapport 
a l 'annee tropique connue de 365,2;) jour.�. L'annee commen':(ait par le premier jour-balustre A1 + 1 
de la sextimana comprise dans l'intervalle A1 - A2 et se terminait par A1 + 6. Mais cela Rept annees 
consecutives seulement, car en ajoutant au calendrier traditionnel une sextima?J;a, au bout de sept 
ans l 'avance cumulee par rapport a l'annee tropique etait de 126 heures (18 heures x 7 ans = 126 
heures) ou de 5,25 jours ( 126 heures : 24 heures/jour = 5,25 jours ) ; cette avance etait donc soustraite 
chaque huitieme annee, destinee a la correction. Or, l 'avance de 5,25 jours representait exactement 
la difference entre l 'annee tropique de 36.5,25 jours connue clans l 'ant iquite et l'annee traditionnelle 
geto-dace de 360 jours (365,25 jours - 5,25 jours = 360 jours) .  L'annee de la correction n'avait 
donc plus que 360 jours - l'equivalent exact de l'annee traditionnelle - obtenue par deux revolu­
tioris completes, sans plus. 

De cette maniere, la nouvelle annee dace de 365, 25 jmtrs pouvait etre suivie sur l 'ancien calendr ier 
traditionnel de 360 jours en parcouran t  sept annees de 366 jo11rs et, tous les huit lins, une annee de correc-
tion de 360 jours. 

· 

Assurement, si Ies Geto-Daces avaient connu la duree exacte de l 'annee tropique - 3651 
5h 48m 558, 523520 - au lieu de celle approximative de 365l 6\ c'est-a-dire une difference de 1 1m 
148, 476480, ils auraient pu faire cette correction-la aussi, sur le meme anneau exterieur, au bout de 
130 ans, quand il se serait accumule environ un jour d'avance. Il aurait suffi pour cela de commencer, 
cette annee, le compte des jours non plus a A1 + 1, mais a A1 + 2. lVIais c'est la un p oint de domaine 

15 - c. 131 55 

https://biblioteca-digitala.ro / http://www.instarhparvan.ro



212 Dinu Antonescu 

de la theorie, qui depas.sait certainement Ies possibilites scientifiques du temps et aussi, en quelque 
sorte, Ies besoins pratiques de la population. 

Toujours en liaison avec le calendrier, nous croyons pouvoir preciser le point d'ou commen<tait 
le compte des jours de l'annee. Ce point, note A11 se trouve a droite de la plate-forme exterieure 
du cercle, orientee nord-est (fig. 1 ), c'est-a-dire dans la direction des quatre seuils du sanctuaire et 
aussi dans celle du signe du Verseau 10 a l'equinoxe du printemps. Celle-ci signifiait probablement 
pour Ies Daces - comme pour Ies Assyro-Chaldeens, Ies Romains et d'autres peuples - le premier 
jour du calendrier, le N ouvel An. La plate-forme, qui est carree au c6te de 2,30 m et construite en 
p ierre, a pu servir, a en juger par Ies traces de brftlure qui y ont ete relevees, a quelque rite de debut 
d'annee. 

Pour conclure, nous estimons que l 'hypothese de correction presentee ci-dessus est a la fois 
beaucoup plus simple que celles avancees jusqu'a present et plus a la mesure des realites du temps. 

\ 

• 

10 Le Verseau, qui est l'une des douze constellations du 
zodiaque connues par Ies Daces - v. Jordanes, dar  1 Getica, 
Izvoarele istoriei Romdniei (Getica, Les sources historiques 

de la Roumanie), B ucureşti, 1 970, I I8 voi. chap. 69, p. 41 7 -

represente la feritilite el l'abondance. 
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